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ment ; mais il ne craint rien, cependant, car il se sait 
dans la maison de Dieu, du Dieu qu’il adore et qu’il aime.

Marchant sur la pointe des pieds, pour éviter le bruit 
de ses pas, qui, malgré qu’il en est, retentissent sous les 
voûtes sombres, il s’approche de l’autel, s’agenouille un 
instant et prie avec ferveur, puis il fait une profonde 
génuflexion devant le tabernacle et se dirige vers l’autel 
de la sainte Vierge. C’est là que, le matin même, il 
s’était consacré à Marie ; tout plein de ce doux souvenir, 
il adresse une fervente prière à sa Mère du ciel, s’étend à 
ses pieds sur le tapis des gradins et ne tarde pas à s’en­
dormir d’un profond sommeil.

Tout à coup il s’éveille ; serait-ce une hallucination ?... 
Il lui semble avoir entendu un bruit de pas ; devant lui 
par une fenêtre brisée, lui arrive une bouffée d’air froid ; 
il croit distinguer une ombre qui s’avance furtive vers le 
tabernacle ; il devine tout de suite que le malfaiteur 
veut s’emparer du saint ciboire où le prêtre a pris l’Hos­
tie de sa première Communion, et il s’avance, résolu... 
La petite porte roule en gémissant sur ses gonds, et 
déjà le voleur a mis une main sacrilège sur le ciboire ; 
mais Julien ne fait qu’un bond, il s’élance sur le ravis­
seur et lui arrache le vase sacré ; le bandit furieux, 
s’arme alors du ciseau tranchant qui lui a servi à forcer 
la porte du tabernacle, en décharge un coup terrible sur 
le front de l’enfant, et disparaît dans les ténèbres, laissant 
la précieuse coupe aux mains de son adversaire...

Le lendemain, le premier prêtre qui entra dans l’église 
trouva l'enfant étendu sanglant sur le pavé du sanctuaire, 
et serrant son trésor entre ses petites mains crispées. . 
Le tabernacle forcé et la vitre rompue indiquaient assez 
quel drame s’était déroulé dans le lieu saint.

L’émotion fut grande dans toute la ville, on parlait 
avec indignation de le scène scandaleuse dont la maison 
de Julien avait été le théâtre la veille au soir, et les plus 
avisés expliquaient ainsi la présence de l’enfant dans 
l’église, où, sans doute, il était allé chercher un refuge.

Durant tout le jour, une foule immense défila devant 
le lit où reposait Julien, vêtu de son habit neuf de pre-


